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FEMMES SUISSES

Valais : Les causes de notre éclatante victoire
(Suite de la page 3)

la création de bourses permettant
à nos jeunes gens de fréquenter
les universités et d'apporter

dans leurs villages des idées
nouvelles ;

les démarches de l'Association
pour le suffrage féminin auprès
des chefs de partis et des autorités

;

l'attitude bienveillante du Conseil

d'Etat à notre égard et les
excellentes relations établies entre

nos autorités et la présidente
du comité cantonal ;

la motion Couchepin et le Message

du Conseil d'Etat sur
l'introduction du droit de vote pour les
femmes ;

l'unanimité du Grand Conseil ;
surtout l'opposition formelle du

Conseil des Etats à la signature de

Les résultats du scrutin ayant
paru dans la presse, je me contenterai

de donner quelques détails
frappants.

Le district de St-Maurice vient
en tête avec 76,32 % de oui. Sion
atteint le chiffre le plus élevé des
villes, avec une majorité acceptante

de 82,40%.
Mais c'est dans les villages du

Haut-Valais qu'on trouve les résultats

les plus stupéfiants.
A Ausserbin, Biel, Niederwald,

Steinhaus, tous quatre du district
de Conches, et Bister, de Rarogne
oriental, les scrutateurs ne
trouvèrent qu'un seul non dans l'urne
Niederwald bat tous les records
avec 96 % de oui, suivi de près
par Venthône (Sierre), 95,37 % ;

Bellwald, 95 % ; Biel, 95 %, tous
deux de Conches.

nmerci!
la fernmevalaisanne
la Convention européenne des
Droits de l'Homme. C'est ce dernier

événement qui devait faire
toucher du doigt le caractère
insolite de certains articles de notre
Constitution. Les citoyens constatèrent

avec stupeur que la Suisse
ne pouvait entrer normalement
dans le concert des nations ;

ET DANS L'IMMÉDIAT
la presse ouverte à toutes les

opinions ;

la création d'un comité prestigieux

dans lequel entrèrent tous
les chefs de partis et des hommes
politiques en vue ;

les déclarations des hautes
autorités ;

l'appui des partis ;
l'excellente organisation de la

campagne ;

enfin, par dessus tout, l'Intelligence

et le robuste bon sens du
peuple valaisan qui tenait à donner
la preuve de sa maturité politique.

A des journalistes qui s'interrogeaient

trois jours avant la votation

du 12 avril, je répondais que
Sion aurait une majorité acceptante

d'au moins 70 %. Ce chiffre
fut largement dépassé.

Dans plusieurs villages, toujours
du Haut-Valais, la majorité acceptante

atteint près de 90 %.

Comment exprimer notre gratitude

aux électeurs valaisans
Aucun terme ne saurait traduire notre
satisfaction. Nous dirons simplement

bravo et merci

Renée de Sepibus.

PARTICIPATION

DE LA COMMISSION-JEUNESSE

A LA PROPAGANDE

Comme l'avait écrit Mme Chapuis
dans le numéro de mars, un groupe de
ieunes, recrutés par la commission-
jeunesse de la section vaudoise du
suffrage a, les 10 et 11 avril, apporté
une contribution souriante et personnelle

à la campagne de propagande
en faveur du suffrage féminin.

Le projet initial avait subi des
modifications successives, et jusqu'au dernier

moment, nous n'étions sûrs de
rien : ni du nombre des participants, ni
d'obtenir les autorisations nécessaires.

Une seule et unique chose était
sûre dés le début : il fallait faire quelque

chose, et nous n'avions pas
l'intention de changer d'avis.

Les sketches prévus, demandant trop
de temps (et de génie I), ont été
abandonnés, et les slogans par haut-
parleur interdits. Alors... il restait peu
de chose, mais il ne fallait pas renoncer,

même si notre insistance nous a
valu d'être traités de « rouleau
compresseur». Finalement, nous sommes
partis de Sion avec deux camions
décorés d'une grande rose rouge et d'un
drapeau valaisan et nous avons sillonné
la plus grande partie possible du bas-
canton ; un haut-parleur diffusait tant
bien que mal « L'important, c'est la
rose » ef la Fanfare du Gai Printemps,
et sur le pont des camions, jeunes
femmes et jeunes filles distribuaient
des sourires et des roses ; les jeunes
gens des voitures pavoisées qui
suivaient distribuaient des tracts aux
passants.

Toute cette aventure n'alla pas sans
Incidents, et bien que nous n'ayons
guère eu le temps de parler â chacun,
nous avons suscité des réflexions, souvent

hostiles, mais l'essentiel n'était-il
pas après tout de provoquer des
réactions, quelles qu'elles soient

Il y a, par exemple, ce monsieur,
qui fait ses courses accompagné de
deux dames, et qui répond à nos
sourires par cette phrase : « On est déjà
assez embêté avec la neige, on n'a
pas besoin encore des femmes ». Des
femmes âgées aussi, qui froncent les
sourcils et nous font « non » d'un
doigt sévère.

Par ailleurs, enthousiasme aussi :

des ecclésiastiques nous sourient, un
commerçant sur le pas de sa porte
applaudit ; un monsieur d'un certain
âge court derrière le camion pour
recevoir une rose et des tracts à
distribuer ; tout essoufflé, il nous crie :
«Après, c'est nous qui vous donnerons

des roses ».
A la fin de ces deux journées, nos

têtes tournaient à force de bruit et de
routes sinueuses, et les participants se
sont retrouvés à Sion autour d'une
fondue et d'un verre de tendant bien
mérités.

Les résultats du lendemain ont effacé
nos doutes et nous ont prouvé que les
voitures n'avaient pas « chauffé » en
vain, et que cela avait valu la peine de
se geler sur un camion pour que quelques

voix de plus fassent que soient
reconnus, vraiment de grand cœur, les
droits civiques de la femme valaisanne.
Il reste maintenant à ces femmes, et
aux jeunes surtout, à prouver qu'elles
sauront faire usage de ces droits à

foufe occasion.

Elizabeth Margot-Neu.

Reconnaissance aux pionniers
Désireuses de témoigner leur

reconnaissance à l'égard des pionniers

de 1924 et 1930, décédés
avant la victoire finale, les anciennes

du suffrages féminin organisèrent

une manifestation en l'honneur

de feu Mlles Alice Bonvln, de
Sion ; Marie Carraux, institutrice,
puis assistante sociale, de Mon-
they ; Còline Mermoud, de Saxon ;

le docteur Eugène de Cocatrlx,
député au Grand Conseil, de Saint-
Maurice ; MM. Maurice Mangisch,
docteur en droit, professeur de
droit à Sion ; Paul de Rlvaz, député

au Grand Conseil, puis juge de

commune, de Sion.
Une cérémonie religieuse eut

lieu en l'église St-Théodule de
Sion. M. l'abbé Dubuis rappela le
souvenir des disparus qui œuvrèrent

pour la cause féministe. Le
chœur Haenni assura l'exécution
des chants.

Nombreuses furent les nouvelles
électrices (l'église était pleine) qui
voulurent manifester par leur
présence leur gratitude envers les
pionniers qui ont tant fait pour le
succès de leur cause mais qui
n'ont pu recueillir le fruit de leurs
efforts.

cour nccÉLÉRmuR
M. Ludwig von Moos, conseiller fédéral, a reçu à la fin du mois

d'avril une délégation féminine demandant une procédure accélérée
pour l'introduction du suffrage féminin sur le plan fédéral. M. von Moos
a déclaré que les sept conseillers fédéraux mettront tout en œuvre pour
que cela puisse se faire.

Pourrons-nous participer aux élections nationales qui auront lien à
à la fin d'octobre 1971 Il y a maintenant bien des chances. Le 5 mai,
la commission du Conseil national — à l'unanimité moins une abstention

— a approuvé le projet du Conseil fédéral accordant aux femmes
les droits politiques sur le plan fédéral. Cette affaire figurera donc à
l'ordre du jour de la session de juin du Conseil national. Le Conseil
des Etats en débattra en septembre. Si tout va bien, la votation populaire

pourrait avoir lieu à la fin de février et il restera suffisamment de
temps pour dresser les listes électorales, travail qui prendra six mois.

Association Suisse

pour le suffrage féminin

59e Assemblée des délégués
30 et 31 mai 1970

salle des Congrès, à Brunnen

Samedi 30 mai 1970
Dès 14 heures, à l'entrée

de la salle, distribution des
bulletins de vote, des cartes
de participants et de
banquet.

14 h. 45, Assemblée des
délégués.

1. Appel des délégués ;

2. Nomination des scrutatrices

;

3. Rapport annuel ;

4. Rapport de la trésorière ;

5. Rapport des vérificatrices
des comptes ;

6. Fixation de la cotisation
annuelle ;

7. Election complémentaire
au comité central ;

8. Election des vérificatri¬
ces des comptes ;

9. Rapport sur l'initiative du
canton de Schwytz ;

10. Divers.
Repas du soir libre.
20 h. 30, débat public :

Egalité dans l'éducation des
jeunes filles, sous la
présidence de M. Alphonse
Müller-Marzohl, conseiller national,

Lucerne.
Participants : M. E. Egger,

professeur, directeur du Centre

l'information en matière
d'enseignement et d'éducation,

à Genève ; Mme
Gertrude Heinzelmann, juriste,
Zurich ; M. Charles Hummel,
secrétaire général de la
Commission nationale suisse de
l'UNESCO, Berne ; M. Théophile

Wiget, secrétaire général
du Département de

l'Instruction publique, Schwytz.

Dimanche 31 mai 1970
9 h. 15, séance privée pour

les délégués et membres.
12 h. 30, Banquet au Park-

Hotel Eilerbad.

JURA

Les ieunes filles accueillies

dans le mouvement

ALLEMAGNE

MAIN-D'ŒUVRE FÉMININE
A TEMPS PARTIEL

Une Allemande sur six travailleuses

occupe un emploi à temps
partiel. Une enquête en 1966 montrait

qu'il y avait au total 205 000
femmes et 27 000 hommes, le plus
souvent des retraités, qui travaillaient

à temps partiel.
Les femmes qui travaillent ainsi

sont en général âgées de 30 à 45
ans.

L'approbation de l'ouverture faite par
le Bélier aux jeunes filles séparatistes,
assortie de l'affiliation à l'A.F.D.J.
(Association féminine pour la défense du
Jura) a constitué le principal événement

de la récente assemblée des
déléguées de cette association à
Delémont. Plus de 100 femmes de tous
âges ont siégé durant plus de trois
heures. A ' Tordre du jour de ces
assises féminines divers rapports
d'activité, les nominations statutaires, une
conférence de Roland Béguelin, secrétaire

général du R.J., et le vote d'une
résolution.

Réd. — On s'étonne quelque peu
qu'il ait fallu tant de temps pour
admettre les femmes (et encore ne s'agit-
il que des jeunes filles de 16 à 25
ans I) dans un mouvement dont les
idées touchent une population entière,
et non seulement la population
masculine.

On s'étonne aussi de ce retard
lorsqu'on sait que le Jura est la partie la
plus féministe du canton de Berne.
Quinze communes seulement sur 145
n'ont pas encore introduit le suffrage
féminin, tandis que dans l'ancien canton,

ce sont la majorité des communes

qui sont encore dans ce cas.

Dans l'industrie suisse

les femmes gagnent

en moyenne 30%
de moins que les hommes

En 1968, sur 876 967 personnes
occupées dans les entreprises
industrielles de Suisse, 29 '/¦ étaient
des femmes.

La proportion varie selon les
branches les femmes représentent
les trois quarts du personnel de
l'habillement, 60,1 •/• de l'Industrie
du tabac, 51,3 •/• du textile, soit
plus de la moitié. 49,4 •/• et 47,9 %
dans l'industrie horlogère et du
cuir. Notons que leur proportion
est très inférieure à la moyenne
dans l'Industrie des métaux et des
machines (14,7 V* et 16,4%).

La statistique de l'industrie tient
compte non seulement des personnes

occupées dans la production,
mais aussi des personnes occupées

dans l'administration.
En Suisse, d'autre part, la

différence entre le salaire masculin
et le salaire féminin atteint en
moyenne 30 %.
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